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Chères Ludréennes et chers Ludréens, 
 
Alors que les enfants ont repris le chemin de l’école et 
les adultes celui du travail, mon équipe municipale et 
moi-même avons procédé à l’inauguration du nouveau 
bâtiment culturel et sportif situé rue Marie Marvingt : 
l’Espace Séquoia. 
 
Pour ceux d’entre vous qui n’auraient pas encore eu 
l’opportunité de franchir ses portes, le dossier de ce 
numéro met en lumière cette nouvelle structure au 
service des habitants, des associations, des écoles et 
des activités périscolaires. Mûrement réfléchi, ce projet 
répond à un engagement et renforce l’attractivité de la 
Ville transformant la rue Marvingt en un véritable pôle 
sportif et de loisirs. Une promesse tenue. 
 
Dans ce numéro de Ludres Mag, vous pourrez également 
découvrir les coulisses de la rentrée scolaire. Que ce soit 
en équipements, en rénovation des locaux ou en agents 
municipaux mobilisés, nous mettons tout en œuvre pour 
que nos plus jeunes citoyens puissent disposer des 
meilleures conditions dans leur vie quotidienne. 
 
Cette rentrée est aussi économique. Nos entreprises, 
mises à mal par la crise sanitaire, ne désarment pas et 
innovent, se renouvellent et se battent pour l’avenir. 
Dans un article, vous saisirez l’importance de l’associa-
tion Dynapôle-Entreprises incarnée par Jean-Pierre 
Labat son nouveau président. Pour notre série d’articles 
dédiés aux commerçants, nous irons à la rencontre de 
ceux situés aux Baraques et avenue Charles Choné. 
 
Certains pourraient penser que la Ville est au repos, 
contrainte il est vrai, par la crise sanitaire, pourtant des 
moments forts vous attendent. Tout d’abord : la reprise 
des spectacles à Chaudeau. Vous étiez nombreux à être 
impatients et « clou du spectacle », la salle a cette année 
15 ans ! 15 ans de culture, de divertissements, de rencon-
tres et d’échanges autour du spectacle vivant. 
À ces nombreux spectacles programmés s’ajoute 
Octobre rose avec ses animations en faveur de la lutte 
contre le cancer du sein.  
Pour profiter de ces nombreux rendez-vous, il est 
désormais nécessaire d’avoir le Pass sanitaire. Alors 
faites-vous vacciner si ce n’est pas encore fait, si c’est 
possible, et continuons d’appliquer les gestes barrières ! 
 
Bonne rentrée à toutes et à tous. 
 

Pierre BOILEAU 
Maire de Ludres 

Vice-Président de la Métropole du Grand Nancy
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Actualités

NOUVEAUTÉS du côté 
du CCAS
En juillet dernier, Brigitte Velsin a transmis le flambeau à Virginie 
Calzuola à la direction du Centre communal d'Action sociale 
(CCAS) de la Ville avant de profiter d'une retraite bien méritée. 
Rencontre avec la nouvelle responsable.

Ayant travaillé pendant de 
nombreuses années au sein du 
Conseil départemental de 

Meurthe-et-Moselle, et notamment dans 
les domaines liés à l'autonomie et aux 
problématiques socioprofessionnelles, 
Virginie Calzuola, directrice du CCAS, 
n'est pas une novice. « Avant cela, j’ai déjà 
été responsable de CCAS. Au fil de mes 
expériences professionnelles, j'ai acquis 
une vision globale des problématiques 
sociales et de celles liées aux personnes 
en situation de fragilité », explique-t-elle. 
 
Des missions au service 
des plus fragiles 
En août dernier, après un mois de 
travail en binôme avec Brigitte Velsin, 
elle a repris les différents dossiers qui 
lui sont confiés : accompagnement des 
personnes âgées et handicapées, 
gestion de la structure multi-accueil 
Les Primevères et de la résidence 
autonomie Les Fougères, lutte contre 
l’exclusion ou encore la coordination de 
manifestations en lien avec la santé 
comme Octobre rose. 
Disponible et à l'écoute, Virginie Calzuola 
est très enthousiasmée par la pluralité 
des missions qui lui sont confiées mais 
également par les projets qui vont être 
développés. «  Je suis accompagnée 
d'une équipe dynamique et bienveillante 
avec qui nous aurons à cœur d'aider les 
habitants », conclut-elle.Tout au long du mois de juillet, Brigitte et Virginie ont travaillé ensemble au CCAS.

LES FOUGÈRES reprennent de l'activité 
 

Depuis mai dernier, Les Fougères ont, petit à petit, repris vie. Gym tous 
les vendredis matins, quizz, découverte de la réalité virtuelle ou encore 
Olympiades de la culture, les seniors de la résidence autonomie 
peuvent, à leur guise, profiter de ces moments partagés, et prétextes 
à la convivialité. « Avec toutes les restrictions qui ont été causées par 
la crise sanitaire, nos résidents ne pouvaient plus se regrouper, ni-même 
bénéficier des traditionnelles animations », indique Véronique Ravon, 
1ère adjointe au maire déléguée à I'Action et à la Cohésion sociales, avant 
de souligner : « Ils sont satisfaits que les choses reprennent leur cours ».



L’ association des Rangers de 
France du Grand Est rassemble, 
sur le secteur départemental, 

une vingtaine de bénévoles. Leurs rôles ? 
Patrouiller à pied, à vélo ou même en voi-
ture pour protéger la nature. Comment ? 
En dialoguant avec les familles, les ran-
donneurs, les sportifs rencontrés pour 
leur apprendre les bons gestes à suivre 
pour respecter la nature. « Malheureuse-
ment, notre mission ne se limite pas à de 
la prévention », déplore Eric Muller, le 
président : « bien souvent, nous sommes 
obligés de signaler des dépôts sauvages 
ou de relever les plaques d’immatriculation 
de motos ou de quads qui circulent sur 
des zones qui leurs sont interdites. » 

Chemise beige, casquette 
et écusson 
Œuvrant bien souvent en binôme, ces 
sentinelles de la nature sont facilement 
identifiables. À Ludres, la convention 
avec la Ville s’applique sur l’ensemble 
des espaces verts accessibles depuis le 
plateau des loisirs. « Avec nos contacts 
à la mairie, nous sommes très efficaces. 
Dès que nous lançons une alerte, le len-
demain c’est pris en compte », explique 
Bob Miran, le responsable de secteur. 
 
Rejoignez-les 
Sans obligation de présence ou de 
temps de patrouille, l’association 
fonctionne de manière flexible. « Nous 
éprouvons des difficultés à recruter », 
avoue le président, « alors que les 
bénévoles lient l’utile à l’agréable. » Si 
vous aimez la nature, le contact humain 
et êtes sérieux, n’hésitez pas, engagez-
vous ! 

CONTACT :  
Eric Muller.  
Tél. : 06 35 44 47 83  
www.rangersdefrancegrandest.fr 
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LES PROTECTEURS  
de la nature 

En juillet dernier, la Ville a offi-
cialisé son partenariat avec les 
Rangers de France du Grand 
Est patrouillant au plateau des 
loisirs cet été. Ils informent mais 
surtout préviennent et dissua-
dent les dégradations envers la 
flore mais aussi la faune. 

L’association œuvre en étroite collaboration avec la Police municipale.

État de  
catastrophe 
naturelle, 
LA VILLE À 
L’OFFENSIVE 
 
Le 20 avril dernier, un arrêté 
interministériel ne reconnaissait 
pas l’Etat de Catastrophe naturelle 
concernant la Ville de Ludres pour 
la sécheresse survenue au cours 
de l’été 2020. Souhaitant soutenir 
ses habitants touchés et sou-
cieuse des implications financières 
induites par cette décision, la Ville 
a engagé un recours contentieux 
de cette décision auprès du 
tribunal administratif de Nancy. 
Les habitants concernés seront 
tenus informés lorsque la procé-
dure prendra fin. 

CONTACT : Tél. : 03 83 26 14 33 
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S’informer

À FOND la forme

sanitaire lorsque les autres équipements étaient fermés. Les étudiants 
préconisent plusieurs pistes pour améliorer la fréquentation de cette station 
comme l’ajout d’agrès (barre de traction), l’installation de bancs ou de 
barrières végétales. Les élus se sont emparés du sujet.

Soucieuse du bien-être de ses citoyens, 
la Ville a lancé une étude au printemps 
sur l’utilisation de la station de fitness 
connectée à l’application « Airfit » et si-
tuée avenue du Bon Curé. Cette étude a 
été réalisée par des étudiants de l’UFR 
Staps de Nancy dans le but d’accentuer 
l’utilisation de cet équipement sportif 
gratuit et en libre-service. 
Sur 81 personnes interrogées, il en ré-
sulte que 78% connaissent la station de 
fitness. Parmi elles, seulement 24 % 
l’utilisent en raison de sa localisation 
dans un espace collectif. En revanche, 
l’étude souligne que les sportifs sont 
satisfaits de son accessibilité et de sa 
gratuité, notamment en période de crise 

UNE BRIOCHE  
pour une bonne action 

L'Opération Brioches de l’amitié 
est de retour pour une nouvelle 
édition. La vente se déroulera du 
mardi 12 au samedi 16 octobre, 
en porte à porte dans les quar-
tiers de Ludres, sur le marché du 
samedi matin et par précom-
mande. Ces actions sont organi-
sées par le CCAS et le CME, 

mobilisés activement dans le cadre de cette opération. 
En raison de la crise sanitaire, la vente des brioches n’a 
pas eu lieu en 2020, mais l’AEIM (structure qui œuvre 
pour les personnes en situation de handicap intellectuel) 
a toujours besoin de vous ! 
Rendez-vous pour une semaine de solidarité en faveur 
des personnes en situation de handicap. La Ville vous 
remercie pour votre participation et vous invite à relever 
le défi : dépasser le record de 2019 avec 1 033 brioches 
vendues ! 

RENSEIGNEMENTS :  
Tél. : 03 83 26 14 33 ou sur www.ludres.com

Les prochaines élections au CME 
sont programmées pour le début 

de l’année 2022 et ouvertes aux 
jeunes Ludréens scolarisés 
dans les écoles élémentaires 
de Ludres. Créé en 2016 à 
Ludres, le CME a déjà vu deux 

Maires se succéder. Il permet 
aux jeunes de s’impliquer dans 

la vie de la ville sur des thèmes 
variés comme le sport, les loisirs, 

l’éducation, la culture, l’environnement, … Tout ceci en découvrant 
la démocratie et la citoyenneté à l’échelle de la commune et de 
la métropole par des échanges avec les autres CME. 
Impliqués dans la vie municipale, les jeunes élus sont présents 
sur de nombreuses manifestations, telles que Octobre Rose, 
Saint-Nicolas, Mars Bleu, le Téléthon, les Brioches de l’amitié et 
la distribution des colis de Noël. Ils représentent également 
Ludres dans les villes limitrophes et mènent de nombreuses 
actions au service de la population.

UN NOUVEAU CONSEIL  
MUNICIPAL DES ENFANTS 
(CME) en 2022 
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SONIA HECKEL était à Tokyo ! 
Sonia Heckel, championne paralympique de Boccia, licenciée au club handisport de 
Ludres et marraine du sport ludréen, a participé aux Jeux paralympiques de Tokyo, 
qui se sont déroulés du 24 août au 5 septembre dernier. Mais qu’est-ce que la Boccia ?  
La Boccia est une discipline spécifique qui consiste en un lancé de boules vers 
un but. Sport de stratégie, la Boccia s’apparente à la pétanque sur un petit terrain. 
Elle voit deux équipes s’affronter, tour à tour, avec chacune sa couleur de balle. 
L’équipe gagnante est celle comptabilisant le plus de balles à proximité du 
cochonnet. Une partie complète compte quatre manches. La différence avec la 
pétanque est l’utilisation de rampes permettant aux joueurs en situation de 
handicap de lancer les balles.  
Pour sa première participation aux Jeux paralympiques dans cette discipline, Sonia 
Heckel, son partenaire Florent Brachet et ses coéquipiers n’ont pas eu la chance 
escomptée de vivre les joies d’une finale paralympique. Comme l’a souligné Pierre 
de Coubertin, lors des JO de Stockholm : « L’important n’est pas de gagner mais de 
participer, car l’important dans la vie ce n’est point le triomphe mais le combat. 
L’essentiel, ce n’est pas d’avoir vaincu mais de s’être bien battu ». 
 

Une rentrée ACTIVE ET SPORTIVE 

«  Je découvre, je me bouge, je m’inscris  », rendez-vous 
incontournable du sport ludréen, s’est tenu le 4 septembre 
dernier au gymnase Marvingt. Plus d’une vingtaine d’asso-
ciations sportives ont présenté et informé le public sur les 
activités proposées cette année. Il était également possible 
de s’initier à certaines disciplines. 
Dans le respect des gestes barrières, les sportifs confirmés, 

les amateurs et les curieux se sont succédé avec le seul désir 
de reprendre des activités, parfois chamboulées par les 
consignes gouvernementales liées à la COVID-19. Beaucoup de 
clubs se sont adaptés en pratiquant notamment en extérieur 
et en développant les séances à distance via des vidéos, 
parfois en temps réel. À l’unanimité, un retour à la normale est 
plébiscité.
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Gros plan

Comme chaque matin, lorsque 
les enfants et leurs parents 
arrivent à proximité des grou-

pes scolaires Prévert et Loti, les 
patrouilleurs scolaires sont là pour 
assurer leur sécurité, de 8h15 à 8h45. 
Ces trois agents municipaux (deux 
pour le groupe scolaire Loti et un pour 
le groupe scolaire Prévert) veillent 
au bon respect du Code de la route et 
à la sécurité de tous. 
 
La prise en charge  
Bien que la classe commence à 8h30, 
une trentaine d’enfants est accueillie 
dès 7h30 par les animateurs munici-
paux. En effet, pour répondre aux 
contraintes professionnelles de cer-
taines familles, la Ville propose un 
accueil périscolaire. Pour les élèves 
scolarisés à Loti, il se fait en salle De-
bussy tandis que les élèves scolarisés 
à Prévert sont accueillis au sein même 
de l’école, dans une salle dédiée.  
 
L’enseignement du matin 
Dès 8h30, tous les élèves rejoignent 
leur salle de classe en compagnie 
de leur professeur. Pour les enfants 

commune. Ils sont tous, bien sûr, enca-
drés par les animateurs municipaux.  
Totalement rénové en 2008, le restau-
rant scolaire a été conçu pour rendre 
autonomes les enfants avec notam-
ment un « self qui fait grandir » pour 
les plus petits. Produits locaux, menus 
végétariens, sensibilisation et lutte 
contre le gaspillage, compostage des 
déchets sont autant d’initiatives qui 
plaisent aux enfants et leur permet-
tent de grandir de façon responsable. 
Une fois le service terminé, les enfants 
d’élémentaire se rendent en bus dans 
les locaux de l’Espace Séquoia pour 
prendre part à plusieurs activités. Les 
petits de maternelle regagnent leur 
école et profitent d’un temps récréatif 
avant une sieste bien méritée.  

de maternelle, où les activités pédago-
giques sont assez créatives, les ATSEM 
viennent en aide aux enseignants (3 par 
école). Mises à disposition par la Ville, 
elles participent à la préparation des 
travaux manuels et pédagogiques, à 
l’hygiène des enfants ou encore à la 
propreté des locaux. 
 
La pause déjeuner  
Après une longue matinée d’apprentis-
sage (8h30-12h), la faim se fait sentir 
chez les écoliers. Si certains déjeu-
nent au sein du foyer familial, la moitié 
des élèves se rend au restaurant sco-
laire situé rue Debussy. Les élèves de 
Pierre Loti s’y rendent à pied tandis 
que ceux du groupe scolaire Jacques 
Prévert prennent le bus affrété par la 

LA CLOCHE 
a sonné
À Ludres, 517 enfants scolarisés en mater-
nelles et élémentaires ont repris le chemin 
de l’école. Pour aider les enseignants 
dans leurs missions pédagogiques et 
veiller au bon déroulement des journées, 
agents territoriaux spécialisés des écoles 
maternelles (ATSEM), animateurs, agents 
d’entretien et patrouilleurs scolaires sont 
mis à disposition par la Ville. Immersion 
dans le quotidien d’un élève.
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Le périscolaire du soir 
La classe se termine à 16h30 pour 
l’ensemble des écoliers ludréens, 
cependant pour certains, la journée 
n’est pas finie. Pour répondre aux 
besoins des parents retenus par leur 
activité professionnelle, un service 
périscolaire est organisé de 16h30 
à 18h30. Selon le choix des familles, 
les enfants peuvent être admis à la 
garderie, à l’aide aux devoirs ou aux 
activités périscolaires. 
La garderie s’adresse à tous les en-
fants de maternelle et d’élémentaire 

et coordonne activités sportives, 
manuelles, artistiques avec un fonc-
tionnement souple puisque les 
parents peuvent venir chercher leur 
enfant à tout moment. L’aide aux 
devoirs s’adresse uniquement aux 
élèves d’élémentaire. Des animateurs 
municipaux accompagnent ainsi les 
enfants dans l’apprentissage de 
leurs leçons. Pour qu’ils puissent 
apprendre dans les meilleures condi-
tions, les familles ne peuvent venir 
les récupérer qu’à l’issue de l’heure 
entamée. 

L’enseignement de l’après-midi  
Lorsque la pause déjeuner est termi-
née, tous les élèves rejoignent leur 
salle de classe pour continuer leur 
journée d’apprentissage auprès de 
leur professeur. À Ludres, toutes les 
classes élémentaires sont équipées 
d’un tableau blanc interactif (TBI) 
facilitant les échanges lors des diffé-
rentes phases d’apprentissage.

DES TRAVAUX  
pour une rentrée sereine 
Dans les écoles, tout était prêt pour accueillir les 
enfants dans des conditions optimales. En effet, 
l’été a été mis à profit pour réaliser des petits tra-
vaux d’entretien et de réfection mais aussi pour 
mener des chantiers plus importants.  
Rénovation intégrale des sanitaires à l’élémentaire 
Loti, remplacement d’un jeu à la maternelle 
Prévert mais également installation d’un réseau 
informatique nécessaire au déploiement des 
espaces numériques de travail (ENT) et achat 
d’équipements informatiques participent au 
bien-être des jeunes Ludréens. 

LA RÉSERVATION  
au restaurant scolaire 
Pour réserver le déjeuner des enfants au restaurant sco-
laire, la procédure reste la même cette année : il suffit 
juste de réserver ou d’annuler 48h à l’avance par mail 
(jours ouvrés). Néanmoins, afin de limiter le gaspillage et 
d’inciter les parents à mieux respecter ces délais, un tarif 
majoré a été voté en juin dernier par le Conseil municipal.  
Pour les lundis et mardis, les familles doivent faire parvenir 
leur réservation par mail avant le jeudi de la semaine 
précédente. Pour les jeudis et vendredis, le délai est le 
mardi de la même semaine. Si ce n’est pas le cas, un 
supplément de 5€ sera facturé par repas. 
CONTACT : Tél. : 03 83 26 14 33  /  resto.scolaire@ludres.com
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Gros plan

Accueillant, en moyenne, 30 
bambins du lundi au vendredi, 
le multi-accueil Les Primevères 

est un lieu où les enfants âgés de  
10 semaines à 4 ans s’éveillent, appren-
nent la vie en communauté et s’amusent 
dans un cadre sécurisé. « Les agents du 
multi-accueil sont diplômés et respec-
tent de nombreux protocoles néces-
saires au bon fonctionnement », détaille 
Véronique Ravon, adjointe déléguée en 
charge du Centre communal d’Action 
Sociale. « Aussi, de nombreuses activités 
sont organisées comme l’heure du conte, 
les fêtes calendaires, les divertissements 
ou les jeux de dextérité permettant aux 
petits de s’épanouir. »

Rentrée aussi chez 
LES TOUT-PETITS
Le multi-accueil Les Primevères 
a rouvert ses portes le 30 août 
dernier, après trois semaines de 
fermeture estivale dédiées à l’en-
tretien et à la désinfection totale 
du bâtiment et de ses salles.

Une psychomotricienne intervient réguliè-
rement pour animer des séances avec les 
enfants et apporter des conseils aux aides-
maternelles.

UN PARCOURS  
éducatif cohérent

«  L’objectif de ce document est de 
faciliter la réussite scolaire des 
enfants, mais également de les 

ouvrir à la découverte culturelle, spor-
tive ou artistique », souligne Magali Raik, 
adjointe déléguée à l’Action scolaire.  
Ainsi, le PEDT, valable pour trois ans à 
compter de septembre 2021, renforce 

cette continuité éducative puisque les 
temps périscolaires et extrascolaires 
sont désormais inclus dans un « Plan 
mercredi ».  
Autre nouveauté, les mesures rela-
tives à la gestion de la crise sanitaire 
de la Covid-19 et les protocoles sont 
intégrés. 

Le Projet Educatif Territorial (PEDT) permet de proposer un 
parcours éducatif complémentaire et cohérent entre les diffé-
rents temps de l’enfant : scolaire, périscolaire et extrascolaire.

 517 
élèves 

 
 

 8 
classes de maternelle  

(Loti et Prévert)  
 

soit 190 enfants 
 
 

 14 
classes d’élémentaire 

(Loti et Prévert) 
 

soit 327 enfants 
 
 

 34 
agents municipaux  

(animateurs, ATSEM et agents 
d’entretien) 

 
 

 1 244,67 €  
de coût annuel / élève 

(personnels, entretien et  
fonctionnement des bâtiments 

et du restaurant scolaire et  
activités périscolaires) 
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DOSSIER

C’est entouré de l’équipe munici-
pale, des partenaires du projet 
et de personnalités politiques 

que Pierre Boileau a inauguré l’Espace 
Séquoia le 3 septembre dernier. Après 
avoir coupé le traditionnel ruban tri-
colore, assisté par deux membres du 
Conseil Municipal des Enfants, le maire 
de Ludres a invité les participants à le 
rejoindre au sein du gymnase. Au cours 
de son allocution, Pierre Boileau est re-
venu sur les origines de ce projet initié 

en 2011 avant d’évoquer la dimension 
écologique du bâtiment : « Nous ne pou-
vions qu’envisager un projet répondant 
aux impératifs actuels en matière de 
préservation de l’environnement et de 
responsabilité énergétique  ». Enfin, il a 
conclu son propos en mettant en avant 
la dimension sociale du bâtiment « car-
refour sportif et culturel, un carrefour où 
l’on se croise, où l’on change de direction, 
où les routes des uns et des autres se 
rencontrent et où l’on se respecte ».  

Visites pour tous 
Le lendemain, dans la matinée, les repré-
sentants des associations ludréennes 
ayant répondu présents ont pu découvrir 
l’Espace Séquoia en compagnie du 
maire et de ses adjoints. L’après-midi, 
ce sont plus de cinquante personnes 
qui ont participé aux visites guidées. 
De l’avis de tous, ce nouvel espace 
est une très belle réalisation qui parti-
cipe à la qualité de vie et à l’attractivité 
ludréenne. 

ESPACE SÉQUOIA 
au nom du  
vivre ensemble

Vendredi 3 septembre, 
l’Espace Séquoia,  
nouvel espace culturel 
et sportif de la Ville  
situé rue Marie Marvingt, 
a été inauguré par 
l’équipe municipale en 
présence de nombreuses 
personnalités politiques.  
Les habitants, quant  
à eux, ont pu découvrir 
ce bâtiment lors  
de visites guidées  
proposées par les élus. 
Retour sur ce week-end. 

Sur la photo, de gauche à droite: Anthony Perrin, Conseiller départemental, Bruno Minutiello, 
Conseiller régional, Rose-Marie Falque, Présidente de l'association des maires de Meurthe-et-Moselle, 
Véronique Guillotin, Sénatrice de Meurthe-et-Moselle, Pierre Boileau, Maire de Ludres et Hervé Feron, 
Vice-président de la Métropole du Grand Nancy (Sport, grands équipements, événements).
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DOSSIER

Composé principalement en bé-
ton, en métal et en bois, l’Espace 
Séquoia se fond dans le paysage 

avec son encastrement progressif dans 
le terrain dit « Des Bosses » et sa toiture 
végétalisée. L’usage d’un bardage métal-
lique sur les murs extérieurs, reflétant 
les couleurs du ciel et les lumières 
changeantes, accentue l’effacement de 
ce bâtiment dans l’environnement. « Nous 
avons imaginé ce projet avec un aspect 
brut, extérieur et intérieur, laissant le 
béton et les éléments techniques visibles. 
Cependant, la présence marquée du bois, 
à travers la charpente ou le bardage des 
murs, apporte élégance et chaleur tout en 
associant fonctionnalité et harmonie », 

explique Benjamin Fedeli, architecte 
lauréat du concours de maîtrise d’œuvre. 
Dès le hall d’entrée, carrefour de ce 
bâtiment, vous êtes entraînés dans 
ses différentes salles  : un gymnase 
moderne, une salle de danse et un 
grand espace modulable donnant sur 
la terrasse extérieure. 
 
Le gymnase, d’une surface de plus de 
1 000 m2, permet la pratique de nom-
breuses disciplines sportives : tennis, 
tir-à-l’arc, badminton, patin à rou-
lettes, handisport… Il offre également 
les conditions optimales aux écoles 
primaires qui viennent désormais y 
pratiquer leurs séances d’éducation 
physique et sportive. Les enfants des 
services périscolaires ont, quant à eux, 
investi le gymnase pour leurs séances 
de jeux. Contigus au gymnase, cinq 
boxes de rangement complètent l’offre 
de service proposée aux associations 
ludréennes. 

La salle de danse, atteignant près de 
200 m2 de superficie, dispose d’un éclai-
rage de haut-jour apportant une lumière 
naturelle renforçant la luminosité et 
soulignant la douceur de cette pièce 
apportée par la présence du bois.  
Barres murales et miroirs apportent 
aux utilisateurs le confort idéal pour 
interpréter différentes chorégraphies.  
 
L’espace modulable, comportant trois 
salles en une, s’adapte aux besoins et 
aux activités. En effet, il peut simulta-
nément intégrer une salle d’activité de 
plus de 100 m2, une salle d’exposition de 
82 m2 et une salle de réunion de 38 m2. 
Les vestiaires, les bureaux et un office-
cuisine complètent l’Espace Séquoia 
dont la conception a été adaptée à son 
utilisation quotidienne et au confort des 
utilisateurs. 

Les matériaux utilisés répondent à plusieurs enjeux : pérennité, diminution des coûts de maintenance et d'entretien, insertion dans le paysage. 

LE BÂTIMENT en détails 

Moderne,  confortable et 
polyvalent, le nouvel espace 
culturel et sportif est découpé 
en plusieurs espaces pour 
un total de 1 935 m2 au sol.
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Lors de l'inauguration, les associations et les habitants qui le souhaitaient pouvaient découvrir 
le bâtiment lors de visites guidées. 

Un pôle sportif  
en CENTRE-VILLE
Avec l’Espace Séquoia, la rue 

Marvingt se voit transformée 
en véritable pôle d’activités 

sportives et de loisirs incluant le 
gymnase, le skate park, mais aussi 
l’espace sportif du Bon curé et le 
boulodrome. Cette synergie, en plein 
cœur de ville, accentue la politique 
volontariste mise en œuvre par 

Ludres pour rendre le sport et les 
loisirs accessibles au plus grand 
nombre. De plus, l’Espace Séquoia 
est attenant au parking existant, 
comptant pas moins de 152 places, 
ainsi qu’au terminus du bus (ligne 17 
du réseau Stan). Cette proximité 
permet une meilleure accessibilité 
pour les utilisateurs.

Un nouvel équipement 
au service de la 
POPULATION
La Ville, les écoles primaires et 

les associations, dont le centre 
Georges Brassens, ont d’ores et 

déjà investi l’Espace Séquoia. Pour que 
l’occupation puisse satisfaire le maximum 

d’utilisateurs, les créneaux ont été 
répartis après une étude attentive des 
besoins et souhaits de chacun et au 
regard des spécificités liées à chaque 
discipline. 

L’ESPACE SÉQUOIA   
ou la nature  
préservée  
Représentant la nature  
majestueuse, la résistance  
et l’énergie, le séquoia présent 
sur le terrain « des Bosses » a  
été préservé lors de l’édification  
de la nouvelle structure sportive 
et culturelle. En effet, sur cette 
parcelle de 26 000 m2, seuls 
3 000 m2 ont été mobilisés  
pour construire le bâtiment  
et aménager les extérieurs. 
En préservant le séquoia, présent 
depuis plusieurs dizaines d’années 
et en le valorisant ainsi, la Ville 
transmet un message fort  
puisqu’elle en fait un 
emblème : celui  
de la préserva-
tion de son 
environne-
ment et de 
sa biodi-
versité. 

UN PROJET   
d’ampleur  
D’un coût de 3,6 millions d’euros,  
la construction de l’Espace  
Séquoia a bénéficié du soutien de 
l’État au titre du Fonds de soutien 
à l’investissement local (FSIL)  
et de la Région au titre du  
développement durable et de  
la transition écologique. Pour  
ne pas mettre en péril l’équilibre 
financier de ses comptes, la  
Ville a mis en réserve les fonds 
nécessaires de 2014 à 2020.

© Adobe stock
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Partager

PAGNOL en son jardin
« Lorsque le terrain a été inauguré par Charles Choné en 1985 », 
rappelle Jean-Pierre Oriol, alors président de l’Amicale Ludres 
Boules, « il nous est apparu tout naturel de le baptiser Marcel Pagnol, 
en référence aux valeurs de partage et de convivialité qui collent 
à l’image de la Provence. » Et de rappeler les mots de l’auteur mé-
ridionnal : « Lorsqu’une partie de boules commence, c’est tout un 
village qui naît ».

Sylvain Moiny (1er rang, 6e en partant de la droite), un président bien entouré.

LUDRES 
BOULES : 
40 ans de  
convivialité
Il souffle comme un air de Pro-
vence, certains après-midis, 
dans le haut de la rue Marvingt. 
Bienvenue chez les boulistes 
de Ludres.

Portes ouvertes le vendredi 18 juin, 
apéritif et repas anniversaire 
le samedi 19 en présence de 70 

convives, rencontres amicales le diman-
che 20... Trois jours de festivités et de 
partage pour célébrer le 40e anniver-
saire de l’association : il  n’en fallait pas 
moins après cette année 2020 pleine 
d’incertitudes au cours de laquelle, note 
Sylvain Moiny, président depuis 2006, 
« nous avons dû fermer notre aire de jeu 
pendant presque cinq mois et annuler 
plusieurs de nos activités : bowling, gril-
lade party, repas annuel, sortie de fin 
d’année... » 
 
Souvenirs, souvenirs 
40 ans ! « La pétanque a fait son appari-
tion à Ludres à l’aube des années 80. On y 
jouait le dimanche matin devant l’ancienne 

mairie, l’actuelle médiathèque. Et il n’était 
pas rare d’y croiser le médecin, le secrétaire 
général de la mairie et même le maire », se 
souvient-il.  
Née dans ce contexte grâce à Jean  
Lehmann et  Roger Picon, son premier 
président, l’Amicale se développe ensuite 
sous l’impulsion de Jean-Pierre Oriol. Au 
milieu des années 80, elle étoffe progres-
sivement son programme d’animations  : 
concours pour la Fête des mères, mini-
pétanque en salle, école de  pétanque 
où sont inscrits une douzaine de jeunes 
garçons et filles, jumelages avec les 
clubs de Jupilles (banlieue de Liège) et 
Essey-les-Nancy, et aussi rallye automo-
bile, loto, soirées spectacles... C’est à 
cette époque que l’Amicale obtient un 
terrain, inauguré en avril 1985 par Charles 
Choné. 

Une toute autre partie... 
L’Amicale compte aujourd’hui 75 mem-
bres. 40 ans après, on y joue toujours 
dans la joie et la bonne humeur, les 
mardis, vendredis et dimanches après-
midis, du 1er janvier au 31 décembre, 
« même s’il faut bien l’avouer », recon-
naît Sylvain Moiny, « les amateurs ont 
tendance à bouder leur plaisir durant la 
période hivernale ».  
Ouverte à tous les joueurs, même débu-
tants, l’Amicale ne manque ni de passion, 
ni de cœur. Elle sera cette année encore 
au rendez-vous du Téléthon pour une 
toute autre partie : celle de la lutte 
contre la maladie.  
Que le meilleur gagne ! 

RENSEIGNEMENTS : 
sylvain.moiny@numericable.fr
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Partager

ÀMars Bleu, le sport. À Octobre 
Rose, la culture ! « Cette 
année », explique Véronique 

Ravon, première adjointe au maire,  
« nous avons choisi de confier aux trois 
associations picturales de Ludres, Ludo 
arts, les Amis des Arts et Loisirs et le 
Cercle pictural, le soin de réaliser une 
exposition commune à la Médiathèque. 
C’est pour elles une première depuis le 
début de la crise sanitaire. Elles ont 
d’ailleurs répondu très favorablement à 
notre proposition ». 
Deux thèmes sont proposés, le cancer 
du sein et la couleur rose, chaque ar-
tiste restant libre de les interpréter 
selon son inspiration. À noter qu’une 
part de la vente de tableaux réalisée 
pendant l’exposition sera  attribuée à 
la Ligue contre le Cancer. 

OCTOBRE ROSE, 
une édition inspirée
Du 1er au 31 octobre, le CCAS et la Ville de Ludres s’associent à la  
campagne annuelle nationale de lutte contre le cancer du sein,  
Octobre Rose, sur un mode culturel. 

de Ludres le samedi 9 octobre à 11h 
devant l’Hôtel de Ville, l’éclairage de la 
mairie en rose et la confection d’une 
composition florale haute en couleur 
sur le balcon de la mairie, la vente de 
Tot bags (sacs de courses) et de pâtis-
series par les jeunes élus du CME au 
profit d’Octobre Rose et deux séances 
photo qui permettront aux Ludréens 
de venir se faire tirer un portrait de 
famille à l’Hôtel de Ville, les samedis 2 
et 9 octobre. 
Cerise sur le gâteau, les trois boulan-
geries de la commune, Choné, Lintingre 
et Ségolène et Nicolas, mettront leur  
savoir-faire au service de l’événement  
en préparant des pâtisseries “maison” 
à dominante rose  (cela va de soi !) dont 
les bénéfices seront reversés à la Ligue 
contre le Cancer.

La cerise sur le gâteau 
La Médiathèque accueillera également 
les stands de sensibilisation au dépis-
tage présentés par la Ligue contre le 
Cancer et Symphonie, association lo-
cale  dont la mission est d’accompagner 
les femmes touchées par un cancer.   
Autres temps forts : la partition propo-
sée par l’École de musique municipale 

Objectif DÉPISTAGE ! 
  
Si le cancer du sein est responsable de 12 000 décès par an, le taux de mortalité qui 
lui est associé a diminué en 15 ans. Les facteurs de risque connus du cancer du sein 
étant généralement peu accessibles à la prévention, le dépistage précoce constitue 
l'une des armes les plus efficaces contre cette maladie : dépister au plus tôt permet 
de traiter le cancer du sein avec des traitements moins lourds.  

Source : Fondation pour la Recherche Médicale, Santé publique France
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Fréderic Saint-Dizier, directeur des 
Productions Label LN 
Ludres Mag  : Votre société est présente à 
Chaudeau depuis son ouverture et en assure la 
programmation dans le domaine qu’on appelle 
« La variété ». Que pouvez-vous nous confier sur 
ces 15 années de collaboration avec Ludres ? 
Frédéric Saint-Dizier : Un premier constat : 
le temps passe vite ! Mais plus sérieusement, 
cette salle, nous les professionnels du spectacle, 
nous l’attendions car il manquait à l’époque 
une salle de taille intermédiaire entre « Le 
Zénith » et « Poirel ». Chaudeau a parfaitement 
comblé ce manque, preuve en est les quelque 

250 000 spectateurs qui, depuis le 30 septembre 
2006, sont venus applaudir les artistes que nous 
y avons présentés. Après cette terrible année, un 
an sans spectacle : inimaginable, nous sommes 
heureux et fiers de faire la réouverture de 
Chaudeau avec Patrick Bruel, artiste parmi les 
plus populaires de la chanson française ! De 
plus, « bougie sur le gâteau », le jour anniversaire 
des 15 ans de Chaudeau… Cette saison 2021-22 
sera exceptionnelle, les nouveaux spectacles 
venant s’ajouter aux spectacles « reportés », 
nos équipes seront prêtes et enthousiastes 
pour accueillir un public qui a su se montrer 
solidaire et fidèle à Ludres. 
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: 15 bougies ! 
La salle de spectacles ludréenne Chaudeau aura 15 ans le 30 septembre. 
Rencontres avec ceux qui la font vivre. 

Ludres Mag : La construction d’une salle de spectacles de cette 
importance était un vrai défi pour Ludres, 15 ans plus tard que 
souhaitez-vous en dire ? 
Pierre Boileau  : Le défi a été relevé avec succès, la qualité de la 
programmation proposée par nos partenaires a permis à notre salle 
d’être rapidement référencée bien au-delà des limites communales et 
d’atteindre l’objectif initial qui était de faire rayonner la Ville en proposant 
une offre culturelle de qualité pour le plus grand nombre. Chaque saison, 
ce sont environ 20 000 spectateurs qui fréquentent notre salle ! Il m’est 
impossible de ne pas évoquer la période difficile que nous venons de 
vivre, la fermeture de la salle a été une décision grave qui a touché 
profondément l’ensemble des personnels qui y travaillent. J’ai une 
pensée pour eux. Mais soyons optimistes, cette nouvelle saison 2021-
2022 va être d’une ampleur inédite, alors rendez-vous à Chaudeau !

Partager

François Christin, gérant de la  
société de production Anim’15 
Ludres Mag : Vous êtes partenaire de la Ville 
de Ludres pour la programmation théâtrale 
de Chaudeau depuis la première saison  ! 
Pourquoi un tel attachement à cette salle ? 
François Christin  : Chaudeau possède de 
nombreux atouts, en ce qui concerne «  le 
théâtre » ce sont tout d’abord des avantages 
techniques : la facilité d’accès par sa situation 
géographique et son accessibilité pour 

l’ensemble du matériel, en particulier pour les 
décors. C’est une salle moderne dont la 
capacité modulable d’accueil du public 
permet la programmation de pièces à 
succès, ce qui est très appréciable. Enfin, le 
soutien de la Ville nous permet un équilibre 
économique sur l’ensemble d’une saison. Un 
mot encore, nous sommes très attachés à 
proposer chaque saison un abonnement 
« théâtre » réservé aux Ludréens, c’est une 
attention particulière qui nous tient à cœur.

Pierre Boileau, Maire de Ludres 
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Fédérer

Chaque minute compte pour SAUVER UNE VIE  
En cas d’arrêt cardiaque, le cerveau n’est plus oxygéné et les chances de survie 
diminuent de 10% par minute... Le délai moyen des secours étant de 11 minutes, 
il faut impérativement agir avant leur arrivée. Ce constat donne tout son sens à 
la mission des Sauveteurs Volontaires de Proximité. Leur atout : être formés pour 
pouvoir réaliser un massage cardiaque et une défibrillation dans les 5 minutes. 

Les membres de Grand Nancy Défi’b donnent aussi de leur temps lors des 
manifestations pour sensibiliser les Ludréens, jeunes et moins jeunes. 

GRAND NANCY 
DÉFI’B :  
atout cœur !
À l’heure de fêter son 10e anniversaire, Grand 
Nancy Défi’b s’ouvre aux applications numériques 
et à la géolocalisation pour mieux mailler le ter-
ritoire. Un nouveau souffle que la Ville de Ludres, 
partenaire d’origine de l’association, a décidé 
d’accompagner en renouvelant son soutien. 

Première association du genre à 
avoir vu le jour en France, c’était 
en 2010, Grand Nancy Défi’b a 

pour objectif de renforcer les dispositifs 
d’urgence et de prévention de l’arrêt 
cardiaque. Elle s’appuie pour cela sur un 
réseau d’intervenants bénévoles, les 
Sauveteurs Volontaires de Proximité 
(SVP). 
« En tant que premier maillon de la 
chaîne de secours », rappelle Michel 
Hartmann, animateur et coordonnateur 
sur Ludres, « le Sauveteur Volontaire de 
Proximité est formé et équipé pour as-
sister une personne victime d’un arrêt 
cardiorespiratoire en attendant l’arrivée 
du SAMU. » Sollicité via une application 
téléchargée sur son smartphone, il est 
appelé à intervenir sur la voie publique 
ou au domicile. « En pratique, les SVP 
sont géolocalisés. Un message leur est 
automatiquement adressé dès qu’ils se 
trouvent dans le périmètre de la per-
sonne en situation d’urgence. Le mode 
de fonctionnement a évolué », précise 
Pascal Blandre, coordinateur de sec-
teur : « Aujourd’hui, finis les contacts 
par téléphone et le calendrier d’astreinte. 
Le numérique simplifie la procédure et 
permet de raccourcir les délais d’inter-
vention. À nous d’exploiter au mieux ces 
nouvelles fonctionnalités. » 

Ludres en partenaire 
Soutien historique de l’association, la 
Ville de Ludres a installé 4 défibrillateurs 
fixes* et mis 3 défibrillateurs portables 
à disposition des SVP présents sur la 
commune. Elle vient de renouveler la 
convention de partenariat qui la lie à 
l’association et a désigné dans ce cadre 
Véronique Ravon, première adjointe au 
Maire de Ludres, en qualité de référente 
communale : « Notre commune entend 
favoriser le développement du réseau. 
Cela passe notamment par l’attribution 
de défibrillateurs, le prêt de salles 
communales ou l’accès à nos outils de 
communication. Cet engagement va plus 
loin puisque nos policiers municipaux ont 
été équipés : ils ont toute latitude pour 
intervenir sur un arrêt cardiaque en cas 
de déclenchement durant leurs heures 
de travail. » 

Pourquoi pas vous ? 
Pour l’heure, l’association cherche son 
second souffle, après une crise sani-
taire qui a mis un coup d’arrêt brutal à 
ses missions de sensibilisation et de 
formation aux premiers secours. 
Si la situation le permet, on devrait re-
voir rapidement des SVP lors des mani-
festations festives organisées par la 
commune : autant d’occasions de faire 
passer le message et d’élargir les bases 
de l’association à Ludres. Partant du 
principe salutaire que « plus on est, plus 
on a de chances de sauver des vies ! » : 
pourquoi pas vous ?  

(*)  Des défibrillateurs sont implantés à Chaudeau,  
au gymnase Marie Marvingt, à la salle de tennis Lenglen et 

à la résidence autonomie Les Fougères. D’autres sont  
disponibles dans plusieurs entreprises du Dynapôle. 

SE RENSEIGNER / S’INSCRIRE : 
www.grandnancydefib.fr 
www.ludres.com/sante-publique
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Élu à l’unanimité par le Conseil 
d’administration lors de l’Assem-
blée générale du 9 juin, Jean-

Pierre Labat, le nouveau président de 
Dynapôle-Entreprises, débute un man-
dat de 2 ans. « J’étais membre du bureau, 
c’est une suite logique », explique-t-il, 
avant de poursuivre, « je souhaite faire 
perdurer l’association dans sa dimension 
collective, avec ses valeurs, ses fonda-
mentaux et son dynamisme. » 
 
Une association, un territoire, 
un projet 
Comptant près de 370 entreprises 
pour 8 000 salariés sur 310 hectares, le 
Dynapôle de Ludres-Fléville est la pre-
mière zone industrielle de la Métropole. 
L’association se positionne comme 

l’interface entre les entreprises et les 
communes de Ludres, Fléville-devant-
Nancy ainsi que la Métropole du Grand-
Nancy. « L’association gère les intérêts 
communs aux entreprises : sécurité, 
signalétique, infrastructure, qualité de 
l’environnement… », détaille Jean-Pierre 
Labat. « Mais elle répond également aux 
besoins de chacun, propose de nom-
breux services aux entreprises et leurs 
salariés et dynamise le territoire. »  
C’est ainsi que les chefs d’entreprise 
bénéficient d’une écoute attentive 
quant aux problèmes auxquels ils pour-
raient être confrontés et que les sala-
riés profitent de nombreux services : 
crèche, billetterie d’entreprise, location 
de salles, drive fermier ou encore sport 
via le dispositif Dynaform. 

Animer et innover 
Pour initier de nouveaux projets, les idées 
ne manquent pas au sein du bureau. 
« Nous ne voulons pas nous disperser et 
notre volonté est de définir les priorités 
en associant l’ensemble des adhérents », 
indique le président. C’est pourquoi des 
commissions thématiques vont être 
constituées pour mieux cerner les be-
soins de chacun et dresser un cahier des 
charges. « Dans ces groupes de travail, 
des élus pourront être associés pour que 
nos projets puissent tirer parti d’une 
synergie territoriale. » 
 
Les bénévoles engagés dans 
l’association  
Travail administratif, comptabilité, orga-
nisation des évènements, les tâches 
quotidiennes pour faire fonctionner 
l’association sont nombreuses. Elle peut 
compter sur l’aide de Michel Touzin, 
Jean-François Trevillot et Gérard Walter, 
bénévoles qui épaulent les membres du 
bureau. « Après de nombreuses années 
d’investissements, ils souhaitent “lever le 
pied ”. Nous sommes donc à la recherche 
de nouveaux bénévoles, motivés, sérieux 
et disponibles  », conclut Jean-Pierre 
Labat.

Entreprendre

NOUVEL ÉLAN pour le Dynapôle
En juin dernier, Jean-Pierre Labat, dirigeant de l’entreprise 
SRE, était élu président de l’association Dynapôle-Entreprises. 
Rencontre avec cet homme de proximité dont les objectifs pour 
la zone économique sont : collectif, dynamisme et attractivité. 

Avec son nouveau président, l’association Dynapôle-Entreprises souhaite fédérer l’ensemble 
des chefs d’entreprise de la zone autour de projets communs.

 370 
entreprises 
 8 000 
salariés  310 
hectares 
  2 
communes 

 15 
membres/ chefs d’entreprise au 
Conseil d’administration 
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CONTACT : www.dynapole.fr
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Alors que la crise joue les prolongations, nous poursuivons 
notre série avec les commerçants ludréens de l’Avenue Choné 
et des Baraques. À suivre en saison 4, l’impasse Berthollet et 
ses nombreux restaurants.

Huit mois et demi de fermeture sur 
deux ans mais une énergie in-
tacte ! Le patron du restaurant le 

Midi Vins, Thierry Humbert, a mis en place 
une formule du jour dès le début du 
2e confinement : « Cela nous a permis de 
garder un lien avec les habitués et de faire 
découvrir à d’autres notre cuisine maison ». 
Après un bon redémarrage à la réouver-
ture le 19 mai, il a fallu ensuite composer 
avec la météo, les vacances et la 4e vague. 
Pas de quoi cependant refroidir Thierry : 
« Le pass sanitaire ? Les clients sont pré-
venus par téléphone lors de la réservation. 
En arrivant, ils nous présentent spontané-
ment leur code barres. On a su faire face. 
On continuera de s’adapter ! » Un état 
d’esprit que partage son voisin, Benoit 
Keller, patron du restaurant Les Canailles. 
 
Des étudiants à la rescousse 
« Chez nous, les portes sont restées 
closes durant les deux confinements, sans 
vente à emporter jugée pas assez rentable 
par l’Enseigne », explique Bustaro Arosa, 
le directeur du restaurant Au Bureau de 
Ludres. « On a donc vécu le 19 mai comme 
une délivrance. C’était un mercredi », se 

souvient-il, « et malgré la tempête, les 
clients étaient nombreux en terrasse ! 
On a assez vite retrouvé un rythme de 
croisière mais pas tout notre effectif. 
Heureusement, on a pu faire appel à des 
étudiants qui s’acquittent d’ailleurs très 
bien de leur mission... On fera les comptes 
à l’automne en espérant que la crise sani-
taire sera alors derrière nous. »  
 
Vivement qu’on en sorte ! 
Chez McDonald’s, juste en face, les me-
sures de chômage partiel ont concerné 
la cinquantaine de salariés de l’établis-
sement, pour la plupart étudiants, depuis 
le premier confinement jusqu’à la mi-
juillet. Une période compliquée par les 
contraintes successives qui ont évolué 
dans le temps : « À chaque étape, il a fallu 
se réorganiser », note Caroline Glaziou, la 
directrice. « Au premier confinement, on 
a mis en place un service de livraison à do-
micile. C’était un développement prévu 
qui, avec la crise, est devenu une priorité. 
Ça nous a permis de sauver les meubles. 
Pour l’heure, malgré la reprise de l’activité, 
on n’a pas retrouvé l’ensemble de notre 
clientèle. Vivement qu’on en sorte ! » 

Quand la crise a du bon... 
Directeur du magasin d’optique Maurice 
Frères, Maxime Royer n’a pas oublié les 
deux mois de fermeture. Mais c’est sans 
doute la réouverture qu’il gardera en mé-
moire : « On s’était organisé pour recevoir 
sur rendez-vous : circuit fléché, port du 
masque, gestes barrières, désinfection 
des montures... On avait juste sous-estimé 
le volume d’ordonnances à traiter. Impos-
sible de donner satisfaction à tout le 
monde. Mon plus gros stress d’opticien ! » 
Cela dit, l’expérience a eu du bon et l’ac-
cueil sur rendez-vous a  été pérennisé en 
plein accord avec les clients : « C’est une 
réelle opportunité de mieux les conseiller ». 
 
Un avenir en pointillés 
Juste à côté, Gérard Dory, le directeur de 
Voyages CEA, reste fidèle au poste même 
si les portes de son agence sont fermées 
depuis le premier confinement : « Les 
clients peuvent me joindre par mail ou par 
téléphone. Je suis là pour les conseiller et 
les renseigner dans leurs projets. J'ai dû 
revoir ma façon de travailler en recevant 
uniquement sur rendez-vous et en réali-
sant des ventes à distance ». Lucide, il sait 
que le soutien de l’État est important pour 
son entreprise familiale. Il espère une 
reprise rapide de l'activité touristique, 
afin de pouvoir recevoir ses clients dans 
de meilleures conditions.

De gauche à droite, Thierry Humbert, Maxime Royer et Gérard Dory.

Les COMMERÇANTS  
dans la tempête - 3



1 -2 / LES DIMANCHES AU KIOSQUE 
La 12e édition des Dimanches au kiosque a rassemblé un public  
nombreux au parc Sainte-Thérèse. Les groupes, programmés  
par Sandrine Guerber, adjointe déléguée et coordinatrice de  
la manifestation, ont fait vibrer le kiosque, tout l’été, pour le plus 
grand plaisir des petits et des grands.  

 
3 / LA SEMAINE DE LA PETITE ENFANCE 
En juin, le CCAS a organisé au multi-accueil Les Primevères la Semaine 
Nationale de la Petite Enfance. Le thème retenu était « Les animaux ». 
C’est ainsi que chaque jour, les petits ont pu prendre part à des activités 
sur ce thème.  

 
4 / UN SOIR, UNE COMMUNE  
Le public métropolitain a répondu présent aux invitations lancées 
par le Cercle d’Etudes locales et Destination Nancy. Deux visites à la 
découverte du patrimoine de la Ville et du site de La Castine ont été 
proposées en juillet dernier et ont ravi les amoureux d’histoire, de  
patrimoine, de culture et de nature.  

 
5 / LES CHANTIERS JEUNES D’ÉTÉ 
Les jeunes ludréens n’ont pas démérité cet été. Ils sont une trentaine 
à avoir pris part aux chantiers jeunes d’été. Entourés de bénévoles, ils 
ont mené plusieurs chantiers civiques comme ici le déménagement du 
matériel du Centre Brassens dans l’Espace Séquoia.  

 
6 / LES ATELIERS DE L’ÉCOLE DE MUSIQUE 
L’Ecole de musique a proposé, en juillet dernier, des ateliers musicaux 
auxquels ont participé 19 élèves et 4 professeurs. Musique celtique, 
jazz, musique classique, hip-hop, ils se sont exercés pendant 3 jours 
pour le concert de restitution qui a clôturé le stage comme il avait 
commencé : dans la joie et la bonne humeur ! 
 
7 / L’HEURE DU CONTE 
Tout au long de l’été, nombreux sont les enfants à avoir profité  
des heures du conte. Les bibliothécaires les ont entraînés dans  
des histoires palpitantes, drôles et touchantes que ce soit à la  
médiathèque ou au parc Sainte-Thérèse. 

 
8 / LA JOURNÉE DE L’EMPLOI 
L’agence emploi Abalone s’est déplacée dans la commune en juin et juillet derniers. Conseils pour  
les CV, bilans de compétences, formations sont autant de sujets, en lien avec l’emploi, auxquels les 
conseillères ont apporté réponse.
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Les Mobilités, plus que jamais d'actualité 
 
La Région Grand Est n'échappe pas à ce constat. En effet une 
ordonnance du Ministère de la Transition Ecologique datant du 
mois de mai, autorise la Collectivité Européenne d'Alsace à 
mettre en place une écotaxe sur les poids lourds de plus de 
3,5 tonnes qui empruntent l'A35 et traversent ainsi son 
territoire du Nord au Sud. Le risque est donc grand qu'un 
important report de ce trafic transeuropéen ne s'effectue aux 
dépens de l'A31 déjà surchargée. Pour éviter cet effet collatéral 
le Sénateur socialiste Olivier Jacquin et ses collègues du Grand 
Est ont déposé, dans une démarche transpartisane, un 
amendement visant à instaurer une taxe similaire sur cette 
autoroute. La majorité sénatoriale a rejeté cette proposition. 
Mais le Sénateur Jacquin n'en a pas pour autant renoncé à son 
projet, qu'il entend bien défendre à l'occasion d'autres débats 
législatifs.  
 
Les mobilités sont également le domaine de compétences des 
élus du Grand Nancy qui accompagnent le travail de 
concertation, totalement inédit, que représentent les Assises 
des Mobilités. En effet depuis le mois d'avril, ateliers 
thématiques, plateforme internet et échanges sur le terrain, ont 
permis à tous ceux qui le souhaitaient - associations, élus, 
commerçants, usagers et grand public - de contribuer à 
l'élaboration d'un Plan Métropolitain des Mobilités. Fondé sur 
un partage équitable de l'espace public entre les différents 
modes de déplacement, respectueux de l'environnement et 
connecté aux territoires voisins, ce Plan vise à améliorer la 
qualité de vie de chacun. Soumis au vote du Conseil 
Métropolitain cet automne, il sera déployé quand le tram actuel 
cessera de fonctionner, donc entre la fin de l'année 2022 et les 
années 2026 ou 2030. 
 
Quelques mots pour finir sur le nouveau service que va mettre 
en œuvre Keolis sur le réseau Stan, à la demande de la 
Métropole. Dans le prolongement de la Semaine Européenne 
de la Mobilité qui a lieu, comme tous les ans, entre le 16 et le 
22 septembre, et pour une durée expérimentale de six mois 
renouvelables, des tuteurs, spécialement recrutés par Keolis, 
accompagnent les personnes capables de se déplacer seules sur 
le réseau Stan mais n'y ayant pas recours, faute d'informations 
qui les mettraient en confiance. L'accompagnement, qui se 
poursuit sur trois trajets maximum, entend familiariser ces 
personnes avec le fonctionnement du réseau ou avec les 
équipements pour les personnes à mobilité réduite dont 
disposent les véhicules. Le dispositif ne s'adresse pas seulement 
aux utilisateurs réguliers du service Handistan mais à toute 
personne fragile qui en éprouve le besoin et décide elle-même 
de le solliciter.   
  
Les élus de Pour Ludres, résolument 
Claude Lombard, René Burté, Jean Patras

Contester, c’est français 
 
La baguette de pain, les bons vins, le romantisme… en France, 
nous possédons plusieurs particularités qui participent à notre 
identité et notre rayonnement. S’il en est une, moins authentique 
et bien moins glorieuse, c’est l’obsession à vouloir évaluer, 
critiquer, contester. En prenant l’exemple de l’actualité sanitaire, 
il est vrai que de nombreuses décisions ont été prises au jour 
le jour. En tant qu’élu, ces décisions ont souvent été compliquées 
à mettre en œuvre en raison de leur caractère immédiat d’une 
part, mais souvent aussi en raison de leur caractère inédit. 
Certes, les décisions, les décrets et toutes les restrictions qui 
nous ont été imposées ces derniers temps sont de véritables 
contraintes qui ont bouleversé nos façons de vivre, et de nous 
retrouver. Néanmoins, pourquoi toujours s’opposer, critiquer et 
être mécontent ? 
 
Se faire vacciner, c’est être responsable 
Aujourd’hui, nous le savons, nous devrons encore vivre avec le 
coronavirus Covid-19. En effet, les rebonds épidémiques ne 
cessent, épuisant nos soignants, rendant vulnérables nos proches, 
bousculant nos projets et fatiguant notre économie… La 
vaccination est la seule solution préventive disponible et connue 
aujourd’hui. Elle prévient les formes graves. Elle réduit le nombre 
d’hospitalisations et de décès. Elle restreint les probabilités 
d’être re-confinés. Il est dommage de constater la défiance et la 
contestation vis-à-vis de ce vaccin qui va nous aider à retrouver 
une vie normale (sachant que nous sommes en démocratie). 
Je tiens à ce titre à saluer l’enthousiasme des Ludréens qui sont 
venus se faire vacciner au centre éphémère installé à Chaudeau 
dans le cadre du partenariat conduit par le Centre communal 
d’action sociale avec le centre de vaccination de Jarville. Bien 
entendu, chaque personne est libre de choisir et le pass sanitaire 
c’est aussi le test PCR et le test antigénique. 
 
La responsabilité environnementale 
Russie, Grèce, Sicile, Algérie, Amazonie, États-Unis, Mozambique, 
Zimbabwe… notre Terre brûle. Séisme meurtrier en Haïti, 
inondations meurtrières en Chine, en Allemagne ou encore en 
Belgique… les évènements climatiques de cet été nous montrent 
bien que le réchauffement climatique est à notre porte. Les 
experts de l’ONU sur le climat l’assurent dans leur dernier 
rapport, ce sont les activités humaines qui sont à l’origine du 
réchauffement global de l’atmosphère, des océans, des terres. Ils 
soulignent également que le changement climatique est plus 
rapide que ce que l’on prédisait. Ce rapport alarmant nous pose 
de nombreuses questions et nous impose des alternatives dans 
nos comportements. Ces questions nous devons nous les poser 
maintenant et adapter notre mode de vie. 
 
La vie en société 
Essayons, chacun à notre niveau, de rendre paisible et le plus 
agréable possible la vie en société. Pour cela, évitons les conflits 
de voisinage en respectant les bonnes règles de la vie en ville. 
Respectons le Code de la route, respectons nos espaces verts, 
respectons nos administrations, respectons chacune et chacun 
nos semblables. Soyons davantage précis, factuel dans nos 
remarques, dans nos échanges même dématérialisés. La vie n’en 
sera que plus agréable et apaisée. 
 
 Pierre Boileau et les élus de Ludres avenir

Tribunes
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FAITES VOUS LIVRER !
en commandant sur l’application

LUDRES

OU VENEZ RETIRER
VOTRE COMMANDE

Téléchargez l’App

appellez-nous au 03 87 05 47 55 ou au 06 86 26 65 67
ou passez directement vos commandes sur www.bastien-bois.fr   

BASTIEN BOIS ÉNERGIE

BOIS DE CHAUFFAGE
SÉCHÉ NATURELLEMENT,  
SCIÉ ET LIVRÉ

GRANULÉS DE BOIS
LIVRAISON EN PALETTES,  
VENTE AU DÉTAIL  
ET STOCKAGE POSSIBLE  
AU DÉPÔT

BÛCHES COMPRESSÉES 
HAUT RENDEMENT ÉNERGÉTIQUE,  
RANGEMENT FACILE,  
PROPRE, MOINS DE  
PROJECTIONS DE BRAISES,  
PEU DE CENDRE PEFC/10-31-3154

Votre opticien situé à LUDRES

C E N T R E  C O M M E R C I A L  INTERMARCHÉ 03 83 53 25 43G .  POWALLA
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Exposition •  Pâtisseries solidaires  
Séances photos • Concert 
 Prévention • Illuminations 

RENSEIGNEMENTS :
 Tél.: 03 83 26 14 33 • www.ludres.com

S’informer, dialoguer, se mobiliser S’informer, dialoguer, se mobiliser 
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